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Amérique du Nord – Groenland/Danemark – Islande 

Les États-Unis vont ouvrir une présence diplomatique en Norvège dans la ville de Tromsø, la seule au-delà du cercle Arc-
tique, a annoncé le secrétaire d’État Anthony Blinken en visite en Norvège dans le cadre d’une visite des pays nordiques. 
Ce « Presence Post » sera occupé par un diplomate américain. Une présence diplomatique américaine avait existé jusqu’en 
1994 dans la ville (Gouvernement américain ; Reuters, 1er juin). Le 31 mai, des touristes chinois munis d’un drone auraient 
essayé de s’introduire en véhicule dans la base américaine de Fort Wainwright, près de Fairbanks, en Alaska. Ce type d’in-
trusion ne serait pas inédit sur une base américaine en Alaska, les autorités soupçonnent des touristes d’espionner les 
installations militaires pour la Chine (USA Today, 31 mai).  

Pour son premier déploiement, le porte-avions américain USS Gerald R. Ford s’est rendu au-delà du cercle arctique, au large 
de la Norvège (Vestfjord) et a pris part à l'exercice Arctic Challenge Exercise 2023 (ACE) regroupant 150 aéronefs. Il était à 
cette occasion sous le commandement de l’OTAN (STRIKFORNATO) et s’est entraîné avec les forces armées norvégiennes 
et britanniques (Arctic Today, 5 juin). Un tel déploiement n’avait pas eu lieu dans la zone depuis 65 ans (Over the Circle, 12 
juin). Cet exercice se conclut en même temps que l’annonce du Gouvernement suédois d’autoriser les troupes otaniennes 
à se déployer temporairement sur son sol, avant même son adhésion finale retardée par l’abstention de la Turquie et de la 
Hongrie (Arctic Today, 9 juin 2023). Une semaine plus tard, deux bombardiers américains B-1B Lancer ont atterri à Luleå 
afin de s'entraîner aux côtés des forces armées suédoises. C'est la première fois que des bombardiers américains atterris-
sent en Suède. Autre exercice militaire arctique, les forces armées américaines ont mené l’exercice Red Flag depuis les 
bases d’Eielson et d’Elmendorf-Richardson en Alaska, avec des unités japonaises et sud-coréennes sous le commandement 
des forces armées américaines du Pacifique (High North News, 12 juin). Enfin, on peut noter la coupure qu’a subie le câble 
sous-marin Quintillion, qui dessert les communautés situées sur la côte Nord de l’Alaska, ce qui affecte très fortement les 
services internet de celles-ci. La réparation du câble devrait prendre entre 6 et 8 semaines notamment en raison de la 
présence des glaces et du manque de navires câbliers dans la zone (Anchorage Daily News, 13 juin). 

Le 21 juin, « Affaires mondiales Canada » a annoncé la fermeture de son Centre international sur l’Arctique, situé à Oslo. 
Cette décision soulève beaucoup d’interrogations dans le milieu diplomatique et arctique, et n’apparaît pas justifiée. Elle 
va éloigner le Canada d’un État névralgique de la zone, où se trouve le secrétariat du conseil de l’Arctique (Tromso) (National 
Post, 27 juin). Les réactions seront donc à suivre. Par ailleurs, le Canada a célébré sa Journée nationale des peuples autoch-
tones le 22 juin, (RCI Net, 22 juin), quelques jours après l’annonce de la création d’un monument aux survivants des pen-
sionnats et aux victimes qui sera érigé sur la Colline du Parlement, à Ottawa (RCI Net, 20 juin). 

Au Groenland, le Contact Committee, établi en 2021 comme un forum d'échanges réguliers entre le Danemark, le Groen-
land et les îles Féroé, s’est réuni à Nuuk au début du mois. Il a notamment permis d’aborder les tensions dano-groenlan-
daises exacerbées ces derniers mois (cf. bulletin n°5), de répondre aux exigences de transparence du Parlement groen-
landais vis-à-vis de la politique étrangère danoise ou encore d’avancer sur la mise en œuvre de l’accord de défense (DR, 
6 juin ; DR, 7 juin). La Première ministre danoise, Mette Frederiksen, dont le nom est de plus en plus cité comme potentielle 
future Secrétaire générale de l’OTAN (Sermitsiaq, 5 juin), et le ministre des Affaires étrangères, Lars Løkke Rasmussen, 
étaient notamment présents aux côtés de Múte B. Egede et son homologue féroïen, Aksel V. Johannesen. Après plusieurs 
mois de contestations concernant la nomination d’un ambassadeur de l’Arctique (cf. bulletin n°4), le gouvernement groen-
landais a ouvert des discussions quant à la nomination d’un nouvel ambassadeur coopté par le Groenland et/ou par une 
distribution des postes plus favorables au Groenland à l’avenir (Sermitsiaq, 9 juin). En matière de défense, Troels Lund 
Poulsen, le ministre danois de la Défense, a réaffirmé la centralité de l’Arctique tout en regrettant l’absence de stratégie 
commune précise à ce stade. L’Arctic capacity package de 2021 prévoyait de créer une formation à la défense sur le sol 
groenlandais, qui n’a pas été mise en œuvre. Dans l'accord de défense, qui a été présenté par le ministère de la Défense à 
la fin du mois de mai, il est proposé de dépenser 143 milliards de couronnes jusqu'en 2033 (KNR, 7 juin). Sur le plan national, 
les élections à la tête du parti Siumut pourraient remettre en cause la coalition au pouvoir, et provoquer de nouvelles 
élections dans les semaines qui viennent, en particulier en cas de victoire d’Aki-Matilda Høegh-Dam (Sermitsiaq, 15 juin). 
Par ailleurs, cette dernière, élue au Folketing, le Parlement danois, vient d’obtenir une réponse favorable de la part de la 
présidence du Parlement à sa demande de reconnaître le féroïen et le groenlandais comme langues officielles au Parlement 
(Sermitsiaq, 14 juin). Après les critiques de Múte B. Egede (cf. bulletin n°5), l’équipe de recherche qui mènera les investiga-
tions sur la spiralkampagnen a été mise en place, et devrait rendre ses résultats d’ici deux ans (Sermitsiaq, 30 mai). À ce 

https://www.state.gov/secretary-antony-j-blinken-at-a-press-availability-35/
https://www.reuters.com/world/united-states-open-diplomatic-station-arctic-norway-2023-06-01/
https://eu.usatoday.com/story/news/politics/2023/05/31/suspected-chinese-spies-posing-as-tourists-discovered-in-alaska/70260712007/
https://www.arctictoday.com/carrier-uss-ford-is-now-operating-inside-the-arctic-circle/
https://overthecircle.com/2023/06/12/showing-the-flag-the-us-strengthens-its-presence-in-the-nordic-region/
https://www.arctictoday.com/nato-may-base-troops-in-sweden-before-stockholm-joins-government-says/?wallit_nosession=1
https://www.highnorthnews.com/en/red-flag-alaska-military-exercise-kicks
https://www.adn.com/alaska-news/rural-alaska/2023/06/12/internet-and-cell-outages-in-northwest-alaska-north-slope-caused-by-offshore-fiber-optic-cut/
https://nationalpost.com/news/politics/global-affairs-moving-arctic-centre-office-from-norway-to-ottawa-weeks-after-promising-to-increase-foreign-presence
https://nationalpost.com/news/politics/global-affairs-moving-arctic-centre-office-from-norway-to-ottawa-weeks-after-promising-to-increase-foreign-presence
https://www.rcinet.ca/eye-on-the-arctic/2023/06/21/northerners-recognized-at-honours-ceremony-held-on-national-indigenous-peoples-day/
https://www.rcinet.ca/eye-on-the-arctic/2023/06/20/monument-to-residential-school-survivors-victims-to-be-built-on-parliament-hill/
https://www.dr.dk/nyheder/indland/regeringen-moedes-med-groenlandske-kollegaer-i-nuuk-mens-kritikken-af-danmark-hober
https://knr.gl/da/nyheder/derfor-er-de-her
https://sermitsiaq.ag/valg-ny-nato-chefgroenland-kan-faa-betydning
https://sermitsiaq.ag/kampen-arktisk-ambassadoer
https://knr.gl/da/nyheder/arktis-staar-oeverst-paa-forsvarets-prioteringsliste-men-planen-mangler
https://sermitsiaq.ag/koalitionensiumut-landsmoede-kan-faa-konsekvenser-ia-siumut-samarbejdet
https://sermitsiaq.ag/folketinget-finde-loesning-tale-groenlandsk-i-salen
https://sermitsiaq.ag/forskerteamet-fundetudredning-spiralsagen-saettes-igang
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sujet, la parlementaire groenlandaise au Folketing, Aaja Chemnitz, a appelé le gouvernement danois à d'ores et déjà pré-
senter des excuses (Sermitsiaq, 1er juin). En visite au Groenland, Mette Frederiksen, a déclaré : « Je n'ai aucun doute que de 
graves crimes et erreurs ont été commis dans les relations dano-groenlandaises au fil des ans, même si nous sommes au-
jourd'hui dans une situation complètement différente » (DR, 7 juin). À ce jour, 163 femmes concernées ont décidé de saisir 
la justice (Sermitsiaq, 24 juin). Un projet de recherche qui doit faire la lumière sur l’histoire du Danemark au Groenland a 
également été mise en place en fin de mois (DR, 22 juin). Enfin, suite à la démission de Kuupik Kleist de son poste de 
président de l’Inuit Circumpolar Council (ICC) Greenland, notamment en raison des coupes budgétaires décidées par l’Inat-
sisartut, le Parlement groenlandais, Hjalmar Dahl a été élu à la tête de l’organisation qu’il avait déjà dirigée de 2018 à 2022 
(Sermitsiaq, 19 juin). 

Le 9 juin 2023, l'Islande a annoncé qu’elle allait suspendre toutes les opérations de son Ambassade à Moscou (ouverte en 
1944) à partir du 1er août 2023. L’Islande a également demandé à la Russie de réduire ses opérations à son Ambassade de 
Reykjavik, en application de l’article 11 de la Convention de Vienne sur les Relations diplomatiques. C’est le premier pays 
membre de l’OTAN à décider la réduction de ses liens diplomatiques avec la Russie (RCI Net, 9 juin ; High North News, 12 
juin). Le ministre des Affaires étrangères russe a indiqué que cette décision, qui « détruisait toute la gamme de la coopéra-
tion russo-islandaise », serait prise en compte pour la future (re)construction des relations russes avec l’Islande (Reuters, 
10 juin). Quelques jours plus tôt, une délégation islandaise composée notamment du Président islandais Gudni Th. Johan-
nesson, la Première Dame Eliza Reid et de la ministre islandaise de la Culture et du Commerce Lilja Dogg Alfredsdottir, s’est 
rendue au Canada pour la première visite d'État en 23 ans. Cette délégation a rencontré le Premier ministre canadien Justin 
Trudeau ainsi que la gouverneure générale du Canada, Mary Simon (RCI Net, 31 mai). 

 

Norvège – Suède – Finlande – Russie 

Nordiques-Russie : déclin des échanges et éloignement diplomatique 

Depuis le déclenchement de l’offensive militaire russe en Ukraine, le 23 février 2022, les relations entre les pays nordiques 
et la Russie ont connu une dégradation continue qui inclut notamment la rupture du dialogue diplomatique, la fin d’une 
grande partie des coopérations et la diminution des échanges. Cette trajectoire semble se poursuivre inéluctablement avec 
de nouveaux éléments au cours du mois de juin 2023. Tout d’abord, la Finlande a annoncé l’expulsion de neuf diplomates 
russes, soupçonnés d’être des agents de renseignement, ce qui est « contraire à la Convention de Vienne sur les relations 
diplomatiques » (Communiqué de la présidence finlandaise, 6 juin 2023). 

Ensuite, le maintien de l’accueil des navires de pêche russe dans trois ports du Nord de la Norvège (Båtsfjord, Kirkenes et 
Tromsø) suscite de plus en plus de méfiance en raison de potentielles activités d’espionnage. À la suite de nouvelles res-
trictions, les pêcheurs russes voient désormais leur circulation limitée dans les trois ports norvégiens. Preuve de la perte de 
confiance du côté norvégien, les bateaux russes, de construction norvégienne, ne peuvent plus effectuer leur maintenance 
dans ces trois ports. Enfin, les données statistiques confirment le déclin significatif du nombre d’entrées de citoyens russes 
sur le territoire norvégien. Au cours du premier trimestre 2023, seulement 367 visas ont été délivrés contre 1 900 visas 
mensuellement délivrés avant la période pré-Covid (thebarentsobserver, 1er juin ; 7 juin 2023). 

Norvège : stratégie de développement des activités minières dans les fonds marins 

Ces dernières années, les géologues ont mené de nombreuses études pour évaluer le potentiel minéral des fonds marins 
du plateau continental norvégien. Le ministre du Pétrole et de l’Énergie Terje Aasland a annoncé le 20 juin le développe-
ment commercial des minerais sous-marins, mesure préalable pour une éventuelle exploitation minière. Pour le gouverne-
ment norvégien, cette décision a pour objectif de répondre aux besoins de la transition écologique. Ainsi des réserves 
significatives de cuivre, de cobalt et de titane ont été identifiées dans le nord du pays – qui s’étendent depuis les îles Lofoten 
jusqu’au large de l’archipel du Svalbard (Communiqué du ministère du Pétrole et de l’Énergie, 20 juin 2023 ; Rapport du 
ministère du Pétrole et de l’Énergie auprès du Storting, 2023). 

https://sermitsiaq.ag/aaja-chemnitz-dansk-undskyldning-i-spiralsag
https://www.dr.dk/nyheder/indland/mette-frederiksen-moedte-ofre-spiralkampagne-et-moerkt-kapitel-i-vores-historie
https://sermitsiaq.ag/naja-lyberthvores-demonstration-ligevaerdighedskamp
https://www.dr.dk/nyheder/indland/danmark-og-groenland-er-enige-saadan-skal-den-faelles-historie-udredes
https://sermitsiaq.ag/gammel-kending-vender-tilbage-icc-formand
https://www.rcinet.ca/eye-on-the-arctic/2023/06/09/iceland-to-suspend-embassy-operations-in-moscow-as-of-august-1/
https://www.highnorthnews.com/en/iceland-suspends-embassy-operations-moscow
https://www.reuters.com/world/europe/russia-says-iceland-destroys-ties-by-suspending-embassy-operations-2023-06-10/
https://www.rcinet.ca/eye-on-the-arctic/2023/05/31/iceland-makes-first-state-visit-to-canada-in-23-years/
https://www.presidentti.fi/tiedote/tp-utvassa-esilla-ajankohtaiset-nato-asiat-seka-venajan-hyokkayssota-ukrainassa-ja-euroopan-turvallisuustilanne/
https://thebarentsobserver.com/en/node/11324
https://thebarentsobserver.com/en/travel-borders/2023/06/fewer-visas-more-sanctions-more-expensive-insurance-how-border-between-norway
https://www.regjeringen.no/no/aktuelt/regjeringa-legg-til-rette-for-ei-ny-havnaring-havbotnmineralverksemd/id2985941/
https://www.regjeringen.no/contentassets/e0d0706a51274b598e4ef832545e59d3/nn-no/pdfs/stm202220230025000dddpdfs.pdf
https://www.regjeringen.no/contentassets/e0d0706a51274b598e4ef832545e59d3/nn-no/pdfs/stm202220230025000dddpdfs.pdf
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Cependant, des voix s’élèvent déjà contre cette perspective. Ainsi, Frederic Hauge, directeur de l’ONG norvégienne Bellona, 
juge « irresponsable et incompréhensible » la décision du gouvernement norvégien. L’un des arguments avancés concerne 
la perspective d’une destruction d’écosystèmes, présents dans les fonds marins, dont les connaissances demeurent limitées 
(Communiqué de Bellona, 20 juin 2023). 

Péninsule de Kola : coopération militaire et économique avec le Bélarus 

La visite à Mourmansk du Premier ministre bélarusse Roman Golovchenko initie une dynamique inédite avec les autorités 
locales de cette région arctique. Si cette visite était centrée sur les échanges économiques, une délégation militaire était 
reçue quelques jours plus tôt dans les infrastructures de la Flotte du Nord. La délégation qui était composée de généraux, 
amiraux et officiers de l’Académie militaire bélarusse, accompagnée de membres de l’Académie militaire russe, ont notam-
ment assisté à l’exercice naval Kumzha-2023. Cette visite rappelle le renforcement des liens militaires entre les deux pays, 
qui inclut désormais le déploiement d’armes nucléaires sur le territoire bélarusse.  

Sur le plan économique, le vol direct opéré par la compagnie aérienne Belavia entre Mourmansk et Minsk est une première 
étape de cette coopération croissante entre ces deux partenaires. De même, l’entreprise bélarusse Belaz planifie d’ouvrir 
un centre de service et de maintenance dans la ville d’Apatity. Enfin, le port de Mourmansk pourrait servir de déboucher 
pour les exportations du Bélarus vers les marchés asiatiques (Communiqué du ministère de la Défense russe, 23 mai 2023 ; 
thebarentsobserver, 1er juin 2023). 

Arctique russe : retard programmé dans la construction de la ligne ferroviaire 
longitudinale nord 

Important projet infrastructurel pour désenclaver la péninsule de Yamal, la ligne ferroviaire longitudinale nord (Severnij 
širot’ny hod) fut longtemps décrite comme un facteur clé dans le développement économique et industriel de l’Arctique 
russe. Longue de 707 kilomètres, cette voie ferroviaire doit relier le district autonome de Yamalo-Nenets à l’oblast de Sver-
dlovsk, en traversant les villes de Salekhard, Nadym et Novy Urengoy. Néanmoins, ce projet est repoussé à 2027, voire 
2031, ce qui implique une hausse des coûts dans le financement total de l’infrastructure – avec un passage de 650 milliards 
de roubles (6,71 milliards d’euros) à 730 milliards de roubles (7,53 milliards d’euros). Un des principaux points d’achoppe-
ment à l’avancement de ce projet concerne l’absence de décision sur le financement de la construction du pont traversant 
le fleuve Ob (Kommersant, 19 juin 2023 ; thebarentsobserver, 23 juin 20 

 

États observateurs et Union européenne 

20ème anniversaire de la coopération scientifique franco-allemande au Svalbard 

Cette année sont célébrés les 20 ans de la base de recherche scientifique franco-allemande AWIPEV, à Ny-Ålesund au Sval-
bard. Symbole d’un partenariat scientifique solide, et ancrant ces deux nations dans la recherche arctique, cette base offre 
une place de choix dans l’étude des changements climatiques dans la région et ses conséquences sur les régions subarc-
tiques. (ArcticPortal, 6 juin 2023). Coexploitée par l'Institut allemand Alfred Wegener, le Centre Helmholtz pour la recherche 
polaire et marine (AWI) et l'Institut polaire français Paul-Émile Victor (IPEV), un protocole d’accord a été signé entre les 
directeurs des deux dernières entités pour l’occasion afin de renouveler l’importance de la coopération franco-allemande. 
Située au 79° de latitude Nord, la station AWIPEV soutient également des projets néerlandais, et accueille des chercheurs 
de cette nationalité.  

  

https://bellona.no/nyheter/industri/2023-06-et-nytt-lavmal
https://function.mil.ru/news_page/country/more.htm?id=12468193@egNews
https://thebarentsobserver.com/en/security/2023/06/belarus-sends-prime-minister-and-military-leaders-murmansk
https://www.kommersant.ru/doc/6053991
https://thebarentsobserver.com/en/2023/06/construction-northern-latitudinal-railway-be-delayed
https://arcticportal.org/ap-library/news/3230-20-years-awipev-the-french-german-arctic-research-base
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Brise-glaces et sous-marins en eaux profondes : outils d’affirmation chinois dans l’Arctique 

La Chine conforte ses ambitions polaires en faisant coïncider stratégie polaire et moyens dédiés à ces zones extrêmes. 
Beijing dépasse les États-Unis en nombre d’unités de brise-glaces actives avec ses deux Xue Long, face au seul et ancien 
Polar Star américain. Cet « icebreaker gap » entre les deux nations tend à se creuser davantage depuis que la Chine a 
annoncé l’entrée en construction de son troisième brise-glace et une mise en service d’ici 2025 (The Eurasian Times, 28 juin 
2023). Officiellement dévolu aux expéditions scientifiques – comme ses prédécesseurs –, ce brise-glace pourrait cependant 
embarquer à son bord un nouveau type de sous-marin de recherche adapté aux grands fonds marins de l’Arctique. Cette 
innovation ferait de la Chine le deuxième pays – après la Russie suite aux expéditions de Mir I et Mir II – à utiliser des 
submersibles en eau profonde avec équipage pour des expéditions scientifiques dans cette région.  

L’avancement scientifique chinois en matière polaire participe à l’effort économique et militaire. Les Chinois témoignent 
d’un fort intérêt pour le développement de la cartographie de l’Arctique – ce que les Canadiens commencent à redouter. 
Une cartographie complète de l’Arctique canadien sert certes les intérêts scientifiques et permet une navigation sûre, mais 
permet également de faire circuler des bâtiments de surface et surtout sous-marins en sûreté et discrétion, là où le tirant 
d’eau le permet. 

Mais l’intérêt chinois pour la région ne s’arrête pas au volet scientifique. La route du Nord est déjà expérimentée aux côtés 
de la Russie, faisant naviguer périodiquement des navires permettant le développement des projets énergétiques dans 
l’Arctique russe, à l’image du Pugnax, transporteur de colis lourds, desservant un module GNL dans la péninsule de Yamal 
pour le projet Arctic LNG 2 début juin 2023 (The Barents Observer, 15 juin 2023). Sur le plan de la gouvernance, les tensions 
régionales actuelles pourraient inciter les deux pays à former un « Conseil de l’Arctique parallèle », alors que la Russie est 
mise au ban de l’institution (Financial Times, 5 juin 2023). Cette coopération parallèle, déjà bien ancrée par une alliance 
économique qui est destinée à se renforcer, fait craindre un Arctique « sans règles et sans objectif commun », selon le 
ministre finlandais des Affaires étrangères, Pekka Haavisto (ibid). Une présence militaire plus régulière de la Chine en Arctique, 
en dehors d’exercices menés avec la Russie, n’apparaît plus au final comme une ligne rouge pour Moscou, dont la dépen-
dance économique à Pékin va s’intensifier. Une patrouille sino-russe au large de l’Alaska en septembre 2022 marquait la 
possibilité pour la Chine de déployer sa marine dans le Grand Nord. La potentielle dualité des expéditions scientifiques 
chinoises fait également craindre cette possibilité. Une présence régulière de la Marine chinoise plus au Nord du détroit de 
Béring étendrait de facto le théâtre indopacifique.  

Recherche scientifique et menaces hybrides : l’exemple du Svalbard 

La fin programmée de l’activité minière russe à Barentsburg au Svalbard incite Moscou à trouver un autre levier de présence 
dans l’archipel norvégien. Le ministère russe de l’Arctique et de l’Extrême-Orient envisage ainsi la construction d’un com-
plexe de recherche scientifique au Svalbard (TheBarentsObserver, 12 juin 2023) sur le modèle du complexe scientifique 
Snowflake situé dans la péninsule de Yamal. Cette station dite « verte » – alimentée vraisemblablement par un système à 
hydrogène – serait à vocation internationale, invitant des chercheurs des « pays amis » de Moscou parmi les membres des 
BRICS ou les alliés asiatiques et africains. Cette nouvelle fait directement écho à la suspension des coopérations scientifiques 
occidentales avec la Russie depuis fin février 2022, ce qui pousserait cette dernière à rechercher de nouveaux partenariats 
de recherche dans la zone avec des États non arctiques.  

Gaëlle Rivard Piché et Bradley Sylvestre évoquent dans un rapport ces différentes menaces dites « hybrides », celles-ci étant 
des « actions entreprises par des acteurs étatiques ou non étatiques pour saper ou nuire à une cible en combinant des 
moyens militaires et non militaires manifestes et secrets » (Hybrid CoE Working Paper 24, mai 2023). Il est intéressant de 
faire ce parallèle avec le Svalbard qui, par sa position stratégique, est visé par ces menaces, inquiétant de facto la Norvège 
et ses alliés occidentaux. Le cas de la base scientifique peut être assimilé à l’hybridité des expéditions scientifiques et de la 
« military-civil fusion » utilisée par exemple par la Chine ou la Russie (épisode des deux coupures de câbles sous-marin en 
2021, et présence de bateaux de pêche russes à ces deux endroits).  

La communauté minière russe présente sur l’archipel était déjà utilisée comme moyen de pression sur les autorités norvé-
giennes. Les outils économiques et bientôt scientifiques mobilisés par la Russie au Svalbard s’inscrivent dans les mesures 
visant à « saper les politiques et les activités des autres États de l'Arctique ou de tester la capacité des États individuels à 
détecter et à répondre à des défis à petite échelle tout en maintenant un certain niveau de dénégation plausible ». Cette 
technique évite de déclencher un conflit plus large et peut pourtant permettre à terme d’acquérir, puis contrôler un terri-
toire (Andreas Østhagen, Hybrid CoE Paper 18, mai 2023). Ce phénomène d’hybridité touche plus largement toute la région 
Arctique, notamment le Canada et le Danemark – vis-à-vis du Groenland – où les autorités craignent de plus en plus les 

https://eurasiantimes.com/china-is-building-deep-sea-submersibles-aims-to-become-2nd-country-to-reach-arctic-seabed/
https://eurasiantimes.com/china-is-building-deep-sea-submersibles-aims-to-become-2nd-country-to-reach-arctic-seabed/
https://thebarentsobserver.com/en/industry-and-energy/2023/06/chinese-heavy-lift-carrier-enters-icy-arctic-waters-en-route-murmansk
https://www.ft.com/content/ef7d5f39-4a59-4774-888c-ade3c2354b63
https://thebarentsobserver.com/en/arctic/2023/06/russia-plans-svalbard-science-complex-cooperation-friendly-states
https://www.hybridcoe.fi/publications/hybrid-coe-working-paper-24-vulnerabilities-and-hybrid-threats-in-the-canadian-arctic-resilience-as-defence/
https://www.hybridcoe.fi/publications/hybrid-coe-paper-18-the-arctic-after-russias-invasion-of-ukraine-the-increased-risk-of-conflict-and-hybrid-threats/
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ingérences chinoises par le biais des télécommunications et des populations autochtones. Le caractère étendu de ces ré-
gions, et par conséquent l’éloignement physique des autorités étatiques, favorise ce procédé. Ce procédé pourrait per-
mettre à des États concurrents d’affaiblir la souveraineté et la défense nationale d’un État visé en approchant les zones 
stratégiques par l’intermédiaire de structures ou de communautés locales – acquisition de terminaux minéraliers ou dé-
ploiement de câbles sous-marins par exemple. Le Svalbard étant stratégiquement important pour la Russie et son Bastion, 
les pratiques hybrides menées sur l’archipel pourraient croître à l’avenir sous différentes formes – cyber, sabotages d’in-
frastructures énergétiques et de réseaux de câbles sous-marins. 

 

Institutions arctiques – Régulations environnementales – 
Enjeux juridiques  

COP 2 de l’Accord sur la pêche dans l’océan Arctique central, Corée du Sud, 12-14 
Juin 

La deuxième réunion de la Conférence des Parties (COP) de l'Accord sur la pêche dans l'océan Arctique central (CAOFA) 
s’est tenue du 12 au 14 juin 2023 à Incheon, en Corée du Sud. Dans une zone de haute mer où aucune pêche n'a jamais eu 
lieu, le CAOFA détermine les conditions dans lesquelles les connaissances écologiques sont obtenues et une future pêche 
commerciale pourrait être autorisée. Le CAOFA est avant tout un instrument de précaution (différent des organisations/as-
sociations régionales de gestion des pêches, dont le rôle habituel est de réglementer la pêche commerciale existante). À ce 
stade de la mise en œuvre, le CAOFA établit en fait une zone protégée s'étendant sur toute la partie en haute mer de l'océan 
Arctique central, où toute pêche est interdite pour 16 ans. L’Inuit Circumpolar Council (ICC), qui avait participé à la réunion 
du groupe de coordination scientifique du CAOFA par l’intermédiaire de leurs délégations nationales à Utqiaġvik, Alaska, 
en mars 2023 (ICC, mars 2023), a également participé à cette COP (Twitter ICC, juin 2023). La COP 2 a étudié le Joint Program 
for Scientific Research and Monitoring (JPSRM) Framework, établi lors de la réunion de mars, dont la mise en œuvre prévoit 
la coopération entre science et savoir autochtone afin d'améliorer la compréhension des écosystèmes de la zone couverte 
par l'accord, de déterminer si les stocks de poissons peuvent être exploités de manière durable et d'évaluer les impacts 
possibles de la pêche sur ces écosystèmes. 

Selon le règlement intérieur adopté lors de la COP 1 en novembre 2022, tous les observateurs sont invités à participer aux 
discussions de la COP et de ses organes subsidiaires. Le WWF a salué le CAOFA comme un exemple de bonne pratique en 
matière de prise de décision pour la pêche exploratoire, qui ne peut être autorisée que lorsque certaines conditions sont 
remplies. À l’occasion de la COP 2, le WWF, observateur du CAOFA, a développé des recommandations pour informer sur 
la mise en œuvre efficace (WWF, mai 2023). Le WWF veut promouvoir cet outil comme moyen de créer un réseau cohérent 
et connecté pour la protection d'au moins 30% de l'océan Arctique d'ici 2030, afin de mettre en œuvre le Cadre mondial de 
la biodiversité (Montréal 2022) et l'accord BBNJ. La COP du CAOFA est tenue d'adopter des mesures de conservation et de 
gestion pour la pêche exploratoire avant le 25 juin 2024. Ces mesures peuvent inclure une restriction de l'étendue des 
zones de haute mer de l'océan Arctique central où la pêche exploratoire serait autorisée. 

Réunion des Groupes de travail du Conseil de l’Arctique à Tromsø, les 13-15 Juin 

Du 13 au 15 juin 2023, la présidence norvégienne du Conseil de l'Arctique (2023-2025) a organisé la première réunion de 
son mandat avec les présidents et les secrétariats des six groupes de travail du Conseil et du groupe d'experts sur le carbone 
noir et le méthane. Plus de 30 participants représentant tous les organes subsidiaires du Conseil, y compris le Secrétariat 
du Conseil économique de l'Arctique (AEC) et le Secrétariat des peuples autochtones (IPS), se sont réunis en personne à 
Tromsø, en Norvège. Il faut toutefois noter l’absence de la Russie, les SAO n’étant pas invités et la Russie n’ayant la prési-
dence d’aucun groupe de travail. Les secrétaires exécutifs des groupes de travail, dont certains sont de nationalité russe 
(par exemple de l’ACAP), ne représentent pas leur gouvernement, ils sont employés (souvent pour de nombreuses années) 
par le Secrétariat du Conseil. 

https://www.inuitcircumpolar.com/news/inuit-delegates-with-strong-presence-at-central-arctic-ocean-fisheries-agreement-scientific-coordinating-group-meeting/
https://twitter.com/ICC_Canada/status/1669086104257982464
https://apiwwfarcticse.cdn.triggerfish.cloud/uploads/2023/06/08111424/CAOFA-2023-COP2-INFO02-WWF-submission-to-COP2-CAOFA.pdf
https://arctic-council.org/about/working-groups/acap/home/
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Cette réunion avait pour but de faciliter la communication et la coopération entre la présidence et tous les organes subsi-
diaires. Un sujet important de discussion a été l'extension des plans des groupes de travail et d'experts – qui avaient été 
adoptés en 2021 et qui constituent la base des activités pour la présidence (voir bulletin précédent) – et l'alignement des 
projets sur les priorités de la présidence norvégienne. D'autres sujets ont été abordés, notamment les perspectives d'en-
gagement des jeunes dans les groupes de travail, les priorités et les défis rencontrés par les participants permanents au-
tochtones en ce qui concerne leur participation aux activités des groupes de travail et l'engagement des observateurs dans 
les groupes de travail. 

Les participants ont également célébré le 10e anniversaire de l'AEC, mis en place en juin 2013, dont le secrétariat est éga-
lement situé à Tromsø (Conseil de l’Arctique, juin 2023). 

Réunion du Conseil économique de l’Arctique et du Arctic mayors forum avec quatre 
sénateurs américains 

Le 24 juin, quatre sénateurs américains se sont rendus à Tromsø pour rencontrer les acteurs de l'Arctique et discuter de 
l'avenir de la région. La délégation bipartisane de quatre États différents représentait l'influente commission des crédits du 
Sénat et la commission bancaire du Sénat. Elle était composée de Lisa Murkowski, sénatrice de l'Alaska, Chris Coons, séna-
teur du Delaware, Patty Murray, sénatrice de l'État de Washington, et Catherine Cortez Masto, sénatrice du Nevada. Cette 
réunion s'inscrivait dans le cadre d'un voyage d’une délégation américaine de décideurs politiques en Lituanie, Norvège et 
Belgique. En Norvège, la délégation a rencontré des représentants du Forum des maires de l'Arctique, du secrétariat du 
Conseil de l'Arctique, du Centre pour la logistique du Grand Nord et du Conseil économique de l'Arctique. 

Le Forum des maires de l'Arctique représente les dirigeants élus des communautés de toute la région et vise à donner aux 
gouvernements locaux une voix dans le développement du Nord. Il est actuellement présidé par le maire de Tromsø, Gun-
nar Wilhelmsen. La réunion a ouvert la voie à une plus grande représentation des villes américaines au sein du Forum, 
invitant les sénateurs à s'impliquer davantage dans le recrutement de leurs municipalités, soit en tant que membres, soit 
en tant qu'observateurs. La visite des sénateurs américains intervient peu de temps après que le gouvernement américain 
a annoncé qu'il établirait une présence à Tromsø (cf. rubrique Amérique du Nord ; High North News, 26 juin 2023). Pour 
rappel, aucune ville russe ne fait pour l’instant partie du forum. 

 

Questions militaires, industrielles et technologiques 

La recrudescence des menaces « cyber » dans l’Arctique inquiète les autorités 
occidentales 

Le 30 mai 2023, en Finlande, l’ICT d’Oulu a accueilli SecureTech Oulu qui est une convention sur le thème de la cybersécurité 
(ArcticToday, 6 juin 2023). Urmas Ruuto, chef de la branche technologique du Centre d'excellence coopératif en cyberdé-
fense de l'OTAN (CCDCOE), est intervenu sur les nouvelles menaces pesant sur la sécurité internationale – de type phishing 
ou attaques de serveurs –, et les outils déployés par l’OTAN pour y répondre. Dans le cas de l’adhésion récente de la Fin-
lande dans l’Alliance, cette présence est d’autant plus symbolique que le pays est déjà une tête de pont de la recherche sur 
les nouvelles technologies. Le cyber est partie intégrante des menaces hybrides menées entre autres par les Chinois et les 
Russes, amenant les États polaires à redoubler de vigilance, et à conscientiser cette nouvelle forme de menace pouvant 
avoir de fortes conséquences, tant économiquement qu’en termes d’ingérence et se sécurité nationale. L’éveil du Groen-
land sur la question fournit une bonne indication sur le poids de cette menace dans l’Arctique dont un certain nombre de 
territoires autonomes, isolés ou en quête d’autonomie ou d’indépendance suscitent l’intérêt de puissances étrangères. 
(Regard sur l’Arctique, 14 mars 2023) Ainsi, les communautés de l’Arctique canadien, le Svalbard, les îles Féroé ou les îles 
Alands pourraient s’ajouter au Groenland en tant que « cibles » principales, pression que les autorités centrales cherchent 
à endiguer par des soutiens économiques et des politiques sociales visant à réduire l’isolement de ces potentielles cibles. 
Cette forme d’ingérence inquiète également l’OTAN, dont l’intérêt pour l’Arctique se fonde aussi sur ces territoires straté-
giquement importants face à la Russie. Ces menaces poussent donc à s’interroger sur les moyens à mettre en place pour 

https://arctic-council.org/news/norwegian-chairship-hosts-first-meeting-with-working-expert-group-chairs-and-secretariats/
https://www.highnorthnews.com/en/four-us-senators-met-arctic-stakeholders-northern-norway
https://www.arctictoday.com/arctic_business/securetech-oulu-the-report/
https://www.rcinet.ca/eye-on-the-arctic/2023/03/14/growing-focus-on-arctic-puts-greenland-at-higher-risk-of-cyber-attacks-assessment/
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assurer la sécurité nationale dans une région longtemps préservée des conflits. Vaste et peu peuplé, l’Arctique constitue 
néanmoins un terrain favorable à la pratique de cette « guerre hybride ». 

La marche vers le « 100% énergies renouvelables » des pays nordiques 

La Finlande poursuit sa politique de développement énergétique, dans laquelle l’éolien offshore tient une place de premier 
ordre. En plus de le diriger vers un mix énergétique plus vert, une telle politique ferait bénéficier le pays de 3,2 milliards 
d’euros de taxes, et d’une capacité de 148 000 années-personnes de travail (ArcticToday, 9 juin 2023). Se plaçant en chef 
de file de l’énergie éolienne offshore dans les pays nordiques, la Finlande souhaiterait rapatrier sur son sol la chaîne com-
plète de fabrication de cette énergie. Dans le même temps, les leaders mondiaux des énergies renouvelables, Ørsted et 
Vestas, ont annoncé un partenariat visant à régionaliser plus encore l’éolien offshore (ArcticToday, 8 juin 2023). Les deux 
entreprises norvégiennes ont pris des engagements concernant l’approvisionnement durable de ces infrastructures, à sa-
voir le recyclage et la faible teneur en carbone des matériaux de construction de leurs projets communs. L’éolien offshore 
vise à améliorer la sécurité énergétique, rendre plus abordable l’énergie et endiguer la crise climatique. Dans le même 
temps, le Parlement suédois a adopté un nouvel objectif énergétique en autorisant la poursuite de la planification de nou-
velles centrales nucléaires sur le sol suédois (ArcticToday, 21 juin 2023). Pourtant en tête de file des pays investissant pour 
un avenir sans énergie fossile, la réalité économique du pays le ramène à une solution mixte, se voulant être temporaire. 
Face à l’augmentation de la demande en électricité, l’énergie « verte » ne leur assurerait pas encore la stabilité dont le pays 
a besoin. 

Cette marche vers le « 100% énergies renouvelables » passe également par l’hydrogène, dont la Suède cherche à favoriser 
une industrie produisant et utilisant l’hydrogène sans recours aux énergies fossiles (ArcticToday, 9 juin 2023). Dans ce cadre, 
la première usine au monde utilisant ce procédé pour chauffer de l’acier devrait ouvrir d’ici l’automne 2023. L’objectif à 
terme est d’étendre ce procédé à d’autres secteurs et d’autres régions. Une stratégie plus large annoncée par les pays 
bordant la mer du Nord complète ces initiatives nordiques. L’objectif des pays nordiques est d’installer une capacité d’au 
moins 300 gigawatts d'énergie éolienne offshore d'ici 2050, soit l’équivalent d’un peu plus de 300 réacteurs nucléaires 
(RUSI, 27 juin 2023). L’Arctique étant une « zone expérimentale » pour ces technologies énergétiques – allant de pair avec 
les câbles sous-marins notamment –, de nouvelles formes de menaces engendrent des craintes parmi les autorités natio-
nales et régionales. L’OTAN demeure la seule autorité commune à ces pays en matière de protection de ces infrastructures 
maritimes, rendant nécessaire l’établissement de stratégies hors Alliance, voire d’institutions coopératives propres à ces 
pays. Ceci contribuerait à déléguer une partie du travail de protection au cadre civil, et à le former, permettant de répondre 
préventivement et plus efficacement à ces menaces en dehors du seul cadre militaire. En définitive, « la sécurité de la mer 
du Nord est étroitement liée à la sécurité de la transition énergétique verte » selon les auteurs, amplifiant dès maintenant 
la nécessité de développer une stratégie sécuritaire concrète dans cette marche vers le « 100% énergies renouvelables ». 

 

Publications des instituts de recherche 

L’Arctique, sentinelle climatique de notre monde, pourrait voir sa banquise estivale 
disparaitre dès 2030. 

Les étés caniculaires se répètent en Arctique, à l’image des incendies géants au Canada, mais également les températures 
historiquement élevées touchant la Sibérie – entre 38 et 40°C dans la région depuis le début du mois de juin. Alors que les 
projections climatiques (GIEC, AR6) envisageaient une disparition pendant plusieurs semaines de la banquise estivale à 
l’horizon 2040, des études récentes estiment que ce phénomène pourrait se dérouler beaucoup plus tôt. Dans la revue 
Nature Communications, des chercheurs Allemands, Canadiens et Sud-Coréens, montrent une sous-estimation du retrait 
de la banquise estivale, qui pourrait disparaitre chaque mois de septembre à partir de 2030. Prévoyant également l’éléva-
tion du niveau marin, la forte hausse des émissions de méthane, ainsi que la perte d’efficacité des puits de carbone, le 
sixième rapport (AR6) du GIEC estimait toutefois encore plausible le retardement de cet événement. Malgré les nombreuses 

https://www.arctictoday.com/arctic_business/offshore-wind-to-power-finlands-future/
https://www.arctictoday.com/arctic_business/orsted-and-vestas-in-industry-first-pioneering-partnership-towards-net-zero-wind-farms/
https://www.arctictoday.com/swedish-parliament-passes-new-energy-target-easing-way-for-new-nuclear-power/?wallit_nosession=1
https://www.arctictoday.com/arctic_business/inauguration-date-set-for-swedens-largest-electrolyzer-for-fossil-free-hydrogen-production/
https://rusi.org/explore-our-research/publications/commentary/nato-and-north-sea-securing-green-energy-transition
https://www.nature.com/articles/s41467-023-38511-8
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promesses et engagements issus des COP pour réduire les émissions de gaz à effet de serre, le phénomène apparaît inexo-
rable pour les auteurs en été. En revanche, la perte de surface de banquise en hiver peut encore être freinée par des 
mesures d’atténuation.  

La glace de mer est importante pour la régulation directe et indirecte de nombreux phénomènes en Arctique, tels que la 
température de l’océan Arctique, la fonte de la calotte glaciaire du Groenland, les températures atmosphérique en Arctique, 
les feux de forêt, la fonte du pergélisol fragilisant les structures humaines. Dirk Notz, co-auteur de l’article, souligne dans 
une interview : « Ce sera le premier composant majeur de notre système climatique que nous perdons à cause de nos émis-
sions de gaz à effet de serre ». L’océan « libre de glace » ne sera cependant pas moins dangereux qu’aujourd’hui avec la 
présence multipliée de « growlers ». (PolarJournal, 12 juin) Déjà en mars 2023, des chercheurs norvégiens concluaient dans 
un rapport à la disparition en été de la glace de mer arctique (HighNorthNews, 24 mars 2023). La glace ne se régénérerait 
plus de manière assez épaisse depuis les étés 2005 et 2007, passant de 3 à 4 mètres à ces dates, à 1,5 m en été depuis 2007.  

Parallèlement, des scientifiques de l’Institut de l’environnement et des ressources à l’Académie chinoise des sciences relè-
vent une « baisse de la superficie des lacs dans les régions de pergélisol de l’Arctique ». Le rapport paru dans la revue Science 
of The Total Environment vise à comprendre les « effets de l’équilibre des eaux de surface sur les variations de la superficie 
des lacs dans différentes conditions de pergélisol, de terrain et de climat ». La conclusion est une diminution de la surface 
annuelle des lacs arctiques, en ce qu’ils sont concentrés dans une topographie à « relief bas et plat, à forte densité de plans 
d’eau et à température de surface élevée du pergélisol » (Regard sur l’Arctique, le 8 juin). L’Arctique, sentinelle climatique 
du monde, connait des bouleversements environnementaux très rapides, qui auront des effets de cliquet sur d’autres com-
posantes naturelles (pergélisol, océan, vague de chaleur…).  

 

Trafic maritime – Sécurité maritime 

La compagnie d'énergie nucléaire Rosatom va faire construire un na-
vire de stockage de combustible nucléaire usé. Le navire de 158 m 
de long et de 22 661 tonnes permettra à Rosatom de remplacer le 
combustible nucléaire de sa nouvelle flotte de brise-glaces, ainsi que 
de la petite centrale nucléaire flottante Akademik Lomonosov amar-
rée à Pevek. Le navire polyvalent aura une classe glace Arc5. Il rem-
placera l'Imandra âgé de 40 ans. En règle générale, le combustible à 
l'uranium est utilisé dans les réacteurs brise-glaces pendant 3 à 4 ans 
avant d'être remplacé (TheBarentsobserver.com, 30 mai 2023. Image : 
@Rosatomflot). 

Le président de Novatek, Leonid Mikhelson, a annoncé son intention de mettre en œuvre le projet Mourmansk LNG avec 
3 lignes de liquéfaction de 6,8 MT par an, dont les deux premières devraient être mises en service respectivement en 2027 
et 2029. Murmansk LNG utilisera la technologie brevetée Arctic Mix dérivée d’Arctic Cascade mise en place sur le 4ème train 
à Yamal LNG. Le coût de la liquéfaction du gaz naturel au projet Mourmansk LNG sera inférieur à celui du projet Arctic LNG-2. 
Novatek propose d'assembler des modules pour les trains dans le chantier de Belokamenka qui fabrique déjà les modules 
pour Arctic LNG-2. L'alimentation électrique sera assurée par la centrale nucléaire russe de Kola, située à environ 200 kilo-
mètres de Mourmansk. Le gaz sera acheminé par gazoduc en provenance des gisements de Gazprom (ProArctic.ru, 13 juin 
2023 ; TheBarentsObserver.com, 07 juin 2023, Upstreamonline.com, 08 juin 2023, Neftegaz.ru, 20 juin 2023). 

Un nouveau rapport complet du CHNL (Center for High North Logistics) donne un aperçu des flux de fret sur la route mari-
time du Nord de la Russie en 2022. Alors que le volume global de fret est resté stable, l'analyse montre que le trafic est 
devenu encore plus dominé par les navires et les opérateurs russes. Les sanctions économiques et le retrait ultérieur des 
entreprises occidentales, par exemple dans le secteur pétrolier et gazier, ont entraîné une diminution du trafic international 
et des opérateurs utilisant la route. Le volume global de fret de destination est resté à peu près stable avec 34 MT, contre 
34,8 MT l'année précédente. Environ 20 MT comprennent le transport de GNL du port de Sabetta vers l'Europe et l'Asie. 

https://www.rcinet.ca/regard-sur-arctique/2023/06/06/larctique-pourrait-etre-prive-de-glace-de-mer-en-ete-des-les-annees-2030/
https://polarjournal.ch/fr/2023/06/12/quest-ce-quun-arctique-libre-de-glace/
https://www.nature.com/articles/s41586-022-05686-x
https://www.highnorthnews.com/en/arctic-sea-ice-likely-irrevocably-lost-norwegian-scientists-conclude
https://www.sciencedirect.com/science/article/abs/pii/S0048969723019745?via%3Dihub
https://www.rcinet.ca/regard-sur-arctique/2023/06/08/baisse-de-la-superficie-des-lacs-dans-les-regions-de-pergelisol-de-larctique-revele-une-etude/
https://thebarentsobserver.com/en/nuclear-safety/2023/05/russias-new-storage-vessel-spent-nuclear-fuel-designed-sailing-arctic-sea-ice
https://pro-arctic.ru/13/06/2023/news/46700
https://thebarentsobserver.com/en/arctic-lng/2023/06/chinese-investors-could-finance-murmansk-lng
https://www.upstreamonline.com/lng/moscow-hints-at-strong-state-support-for-novatek-s-newest-lng-proposal/2-1-1462075
https://neftegaz-ru.cdn.ampproject.org/c/s/neftegaz.ru/amp/news/transport-and-storage/784169-svoy-gaz-svoy-gazoprovod-svoi-tekhnologii-l-mikhelson-ozvuchil-ryad-podrobnostey-po-planiruemomu-nov/
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Les méthaniers spécialisés Arc7 ont effectué 242 voyages de GNL. La prédominance du trafic de transit est du cabotage 
Russe et il y a presque une absence totale de fret international (Chnl.no, 9 juin 2023 ; HighNorthnews.com, 15 juin 2023, 
Neftegaz.ru, 13 juin 2023). 

Le flux de gaz naturel liquéfié (GNL) produit dans l'Arctique russe vers l'Europe se poursuit sans interruption. Les données 
d'expédition analysées par HNN montrent qu'au rythme actuel de livraison, les totaux en 2023 pourraient dépasser les 
chiffres de 2022, qui ont eux-mêmes augmenté de 30 % par rapport à 2021. L'année dernière, les pays de l'UE ont reçu 
environ 90 % du GNL produit par le site de Yamal LNG. En 2022, la Belgique, la France et l'Espagne représentaient ensemble 
près de 75 % du GNL expédié depuis Sabetta. Au total, les trois pays représentent 318 des 348 livraisons effectuées dans 
l'UE depuis le 1er janvier 2022. Depuis le début de la guerre deux mois plus tard, l'UE a reçu environ 20 MT de GNL de Russie 
via plus de 300 expéditions, ce qui représente environ 20 milliards de dollars de revenus gaziers pour la Russie. 
(HighNorthnews.com, 22 juin 2023).  

À partir du 24 juillet 2023, le Conseil de l'UE a décidé d'interdire dans son 11ème train de sanctions l'admission dans les ports 
des pays de l'UE des navires impliqués dans la pratique du transbordement de cargaisons de navire à navire, si les autorités 
compétentes ont des raisons de croire que ces navires sont impliqués dans une violation de l'interdiction d'importer du 
pétrole russe par voie maritime dans l'UE et des produits pétroliers (Korabel.ru, 24 juin 2023). 

L'unité de stockage flottante FSU SAAM construite par DSME va arriver à destination à Ura Guba fin juin, fjord russe situé 
à l'ouest de la ville de Mourmansk. La baie d'Ura est aujourd'hui avant tout connue pour sa base de sous-marins nucléaires. 
Le fjord a des eaux profondes et ne gèle pas en hiver. Un FSU similaire au Saam, le Koryak, est en construction et devrait 
être déployé plus tard cette année dans la péninsule extrême-orientale du Kamtchatka (TheBarentsobserver.com, 19 juin 
2023). 

À l’occasion du Forum économique international de Saint-Pétersbourg (SPIEF) consacré au développement de la Route 
maritime du Nord, Rosatom a annoncé la commande de 15 centrales nucléaires flottantes le long de la RMN. Cette solution 
flottante d’une puissance de 50 à 100 MW par unité (deux unités sur l’Akademik Lomonosov, la seule centrale de ce type 
actuellement) est très adaptée à la fonte du pergélisol en Arctique (Tass.ru, 15 juin 2023). 

Les chantiers navals canadien Seaspan ont entamé la construction du premier brise-glace polaire lourd, chantier qui 
n’avait pas été réalisé au Canada depuis plus de 60 ans. Avec un déplacement de 27 876 tonnes, le brise-glace polaire 
mesurera 158 mètres de long et 28 mètres de large et pourra accueillir jusqu'à 100 personnes. Ce Brise-glace lourd est de 
classe polaire PC2 avec une puissance de 40 MW (MarineInsight.com, 5 juin 2023). 

Un projet d’expansion du port de Nome à plus de 600 millions de dollars sera le premier port arctique en eau profonde du 
pays. Cet agrandissement, qui devrait être opérationnel d’ici la fin de la décennie, pourra accueillir de plus grands navires 
de croisière d’au moins 4 000 passagers et des cargos pour livrer des marchandises supplémentaires aux 60 villages autoch-
tones de l’Alaska (Rcinet.ca, 13 juin 2023). 

Les transits vers l’Est sur la route maritime du Nord ont repris début juin. La route n’est pas encore libre de glace et néces-
site l’escorte d’un brise-glace. Le Sibir et l’Arktika se sont relayés pour escorter le tanker LNG Arc7 Fedor Litke en route vers 
l’Asie du Nord-Est. Le temps moyen de transit est d’une vingtaine de jours entre Sabetta et les ports asiatiques. Dans l’autre 
sens, le transporteur de colis lourds Pugnax est chargé du module du train de liquéfaction n°2 pour le projet Arctic LNG-2. 
(TheBarentsObserver.com, 09 juin 2023, TheBarentsObserver.com, 15 juin 2023). 

 

https://arctic-lio.com/nsr-2022-short-report/
https://www.highnorthnews.com/en/northern-sea-route-sees-lots-russian-traffic-no-international-transits-2022
https://neftegaz.ru/news/Suda-i-sudostroenie/783066-stroitelstvo-tankerov-gazovozov-dlya-proekta-arktik-spg-2-prodolzhaetsya/
https://www.highnorthnews.com/en/eu-received-300-shipments-lng-russia-beginning-ukraine-war
https://www.korabel.ru/news/comments/24_iyulya_vstupit_v_silu_zapret_zahoda_v_porty_es_dlya_tankerov_s_rossiyskoy_neftyu.html
https://thebarentsobserver.com/en/arctic-lng/2023/06/novateks-new-400-meter-long-lng-storage-vessel-entering-arctic-waters
https://tass-ru.cdn.ampproject.org/c/s/tass.ru/ekonomika/18016087/amp
https://www.marineinsight.com/shipping-news/seaspan-shipyards-building-the-first-polar-icebreaker-in-canada-in-more-than-60-years/
https://www.rcinet.ca/regard-sur-arctique/2023/06/19/le-premier-port-americain-en-eau-profonde-pour-larctique-aura-des-bateaux-militaires/
https://thebarentsobserver.com/en/2023/06/two-icebreakers-escort-gas-tanker-first-summer-shipment-arctic-route
https://thebarentsobserver.com/en/industry-and-energy/2023/06/chinese-heavy-lift-carrier-enters-icy-arctic-waters-en-route-murmansk
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Figure : Premier transit estival vers l’Est d’un tanker Arc7 LNG (@Airbus Defense/space) 

https://www.intelligence-airbusds.com/

